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Splendeurs et ténèbres
du Moyen-Age
Juliette Benzoni
Bartillat Editions

Ce roman nous plonge dans l'univers
du pèlerinage de Compostelle. Paris,
le matin de Pâques 1143, une
femme étrange s'est glissée dans le
cortège. On dit qu'elle entreprend ce
long et périlleux voyage pour sauver
la vie et l'âme d'un innocent. Elle a
dix-huit ans. Un baron batailleur et
débauché tombe amoureux fou d'el-
le et quitte femme, château et fortu-
ne pour se rendre au grand pèlerina-
ge à sa suite.
L'action de De deux roses l'une se
déroule au XVe siècle cette fois, en
Angleterre, au cours d'une terrible
guerre civile, appelée la guerre des
Roses, qui oppose deux familles : les
York (rose blanche) et les Lancastre
(rose rouge). Marguerite d'Anjou,
princesse française et épouse
d'Henri VI d'Angleterre, se retrouve

malgré elle au coeur de ce conflit
fratricide.
D'autres histoires complètent la
fresque avec des personnages histo-
riques hauts en couleurs, parmi les-
quels Frédégonde, Brunehaut,
Aliéner d'Aquitaine, Isabelle
d'Angoulême, Marguerite, Blanche
et Jeanne de Bourgogne...

Paul
Film en coproduction de Greg Mottola
Avec Simon Pegg, Nick Frost...

Depuis 60 ans, Paul, un extrater-
restre, vit sur terre et collabore avec
le gouvernement américain. Il se
cache à l'abri des regards dans une
base militaire ultra secrète... 
Paul est à l'origine de tout ce qu’on a
pu imaginer sur les extraterrestres,
du merchandising aux scénarios de
Rencontres du troisième type , E.T. ou
encore X Files. Hélas pour lui, main-
tenant que le gouvernement améri-
cain lui a soutiré toutes les informa-
tions intéressantes sur la vie extra-
terrestre, il décide de se débarrasser
de lui. Paul réussit alors à s'échapper
et tombe nez à nez avec deux ado-
lescents attardés fans de science-fic-
tion qui sillonnent les États-Unis en
camping car. 
Paul les convainc de l'emmener avec
eux et de l'aider à quitter la terre. La
tâche s’avère d'autant plus difficile

pour nos deux « héros du
dimanche » qui sont poursuivis par
un flic implacable assisté de deux
pieds nickelés du FBI...
Ce road-movie joyeusement régres-
sif, nouvelle caricature de
l'Amérique, permet de voir la théorie
de l'évolution défendue par un
alien… Original !
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Selah Sue
Selah Sue
Because Music

À l'écoute de sa voix suave au pos-
sible mais virant parfois vers
l'éraillement agréable, on ne
s'étonne pas qu'elle patauge et
pique des bouts d'ambiance à la
soul (Summertime ou la plus dyna-
mique Crazy Vibes). Du piano, de la
guitare acoustique aux échos folk,
pas d'instrumentales farfelues, tel
est le crédo de Selah Sue, jeune
chanteuse Belge de 22 ans, et
Explanation, son premier titre écrit
pendant l’adolescence, l'illustre par-
faitement. 
On aborde la demoiselle sous diffé-
rentes facettes : sur certains mor-
ceaux, elle paraît fragile et en por-
celaine, (Mommy) et il y a cette
impression que, si vous parlez pen-
dant le titre, le CD va sauter ou un
mur va tomber. Alors que sur
d'autres, elle sait tenir un rythme

assez dynamique et presque rebel-
le, Piece of mind le prouve très
bien, et rappelle les tendances hip-
hop de l'album, tout en maintenant
la douceur ambiante.
Et il y a bien sûr son single,
Raggamuffin, qui est quand même
celui qui a fait tilt aux oreilles de
beaucoup de monde, morceau
démentiel, qui regroupe la folk, le
hip-hop aux coins ronds, et la soul
qui définissent plutôt bien ce pre-
mier album. Une artiste en devenir,
à suivre.

GRAIN DE SCIENCE

Esprit critique, es-tu là ?

N
aguère une sardine devint si gros-
se qu’elle boucha le Vieux-Port.
Cette galéjade symbolise les exa-

gérations que commettent parfois les
habitants de la cité phocéenne. Pourtant
elle repose sur un fait réel ; mais le pois-
son était un beau navire de la Royale, la
Sartine, coulé par la marine de la perfide
Albion dans le chenal dudit Vieux-Port.
A l’heure de la mondialisation et
d’Internet, on ne parle plus de galéjade,
mais de hoax, ça fait plus chic, la sardi-
ne devient une planète, un astéroïde ou
un cosmostroumph qui nous bouche le
cerveau.
Pourquoi croyons n’importe quel illumi-
né qui écrit « véridique », « prouvé
scientifiquement », « NASA » ?
Je suis régulièrement interrogé par des
personnes qui se demandent en toute
bonne foi si Mars ne va pas apparaître
aussi grosse que la Lune (et pourquoi
aussi grosse et pas plus ?), si la comète
sur Jupiter ne va pas provoquer des
éruptions volcaniques et autres fins du
monde cet hiver. 
Comment réagir ? Eh bien comme lors-
qu’un commerçant essaye de vous faire
prendre des vessies pour des lanternes,
c’est à dire avec votre esprit critique !
Si la Lune devait grossir aussi souvent
nous nous en souviendrions, ou nos
ancêtres s’en seraient peut être aperçus
(mais ils n’avaient pas Internet les
pauvres). Si c’est vraiment exceptionnel,
on peut penser que les organismes offi-
ciels, CNRS, agences spatiales, nous en
auraient fait part : mais « on ne nous dit
pas tout » ! 
On peut aussi rassembler quelques sou-
venirs d’école, la règle de trois par
exemple, et vérifier ces affirmations, en
cherchant quelques chiffres sur Internet.
C’est ce que je vous invite à faire pour
voir si la planète Mars peut se faire aussi
grosse que la sardine ou que la Lune.
Les temps ont changé, on utilisera à la
place du facétieux clupéidé une pièce de
1 euro, sans doute plus facile à trouver
au fond de vos poches. Son diamètre est
de 2,3cm, soit 0,023m (je transforme
tout en mètres afin d’éviter les erreurs
d’unités), la taille d’un alevin.
Approchez la sardine, pardon la pièce, de
votre œil, et vous verrez qu’elle vous
bouchera la vue. Si vous la mettez à 10
mètres, elle ne vous apparaîtra plus que
sous un angle (le diamètre apparent) un

peu supérieur au 1/10ème de degré
(0,13° précisément) : faites l’expérien-
ce.
Comme chacun sait la Lune est plus
grosse qu’une sardine ; son diamètre
est de 3474km, 3 474 000m, et sa dis-
tance moyenne à la Terre est de
384 400km. Sur le ciel son diamètre
apparent est donc d’un demi degré
(0,52°).
Question : à quelle distance faut il placer
la pièce pour qu’elle nous occulte préci-
sément la Lune, donc pour que son dia-
mètre apparent soit de ½ degré ? 
La réponse est que les rapports des dia-
mètres aux distances sont les mêmes,
donc la distance cherchée est d =
0,023m x 384 400 000m / 3 474 000m.
Allez, je le fais pour vous : si vous placez
la pièce à 2m50, vous occulterez tout
juste la Lune : essayez donc.
Mars maintenant : quatrième planète
du système solaire, elle orbite à 227 mil-
lions de kilomètres du Soleil (150 mil-
lions de km pour la Terre) ; son dia-
mètre est de 6792km, environ la moitié
de celui de la Terre, mais deux fois plus
que la Lune. 
Ce que nous cherchons c’est la taille de
Mars dans notre ciel : ce qui compte c’est
sa distance à la Terre. C’est là que ça se
complique car Mars peut être du même
coté du Soleil que nous, c’est à dire que
la Terre est entre Mars et le Soleil, ce
qu’on appelle l’opposition, quand la dis-
tance est minimale, ou de l’autre coté,
au plus loin. 

Ce sont ces fameuses oppositions, qui se
produisent tous les deux ans environ, qui
font fleurir les histoires sur Mars et la
Lune. Regardons de plus près : lors
d’une opposition, la planète rouge est à
seulement 55,74 millions de kilomètres
(55 740 000 000 mètres). Lorsque les
planètes sont de part et d’autre du Soleil,
leur distance peut aller jusqu’à 400 mil-
lions de kilomètres
(400 000 000 000 mètres).
Le diamètre apparent de Mars dans le
ciel va osciller entre 7 millièmes (0,007)
de degré au maximum, et 1 millième
(0,001) de degré au minimum : qu’est-
ce que cela représente ? 
Reprenons notre pièce d’un euro, et
voyons à quelle distance il faut la placer
pour qu’elle apparaisse exactement
comme Mars.
Si vous reprenez la formule ci-dessus, en
remplaçant les chiffres de la Lune par
ceux de Mars, vous verrez que pour
cacher tout juste la planète lorsqu’elle
est le plus près de nous (l’opposition) il
faut envoyer la pièce à 190 mètres,
presque deux fois le Stade Vélodrome :
« droit au but » !
A son maximum d’éloignement, pour
occulter exactement Mars, il faut placer
votre euro à 1,3 kilomètres, la distance
entre le Vieux-Port et la Bonne Mère :
essayez de distinguer l’extrémité de la
croix de Notre-Dame de La Garde depuis
le quai des Belges !
Cher lecteur, je comprends bien que ces
chiffres sont un peu fastidieux. Mais au
terme de cette démonstration, si quel-
qu’un vous dit qu’une pièce de 1 euro à
200m peut se faire aussi grosse que la
Lune vous le prendrez pour un fou ou
pour un sacré blagueur.
Rempochons donc notre monnaie et
n’oublions pas qu’en science comme
ailleurs il ne faut jamais prendre pour
argent comptant les affirmations
péremptoires.
L’esprit critique reste notre principale
arme contre tous les colporteurs de
mensonges et d’histoires édifiantes qui
fleurissent sur le net : à nous de nous en
servir.

Michel BOËR

Véridique, prouvé scientifiquement, observé à l’OHP (mais on ne dit pas tout), approuvé
par la NASA et les agences de notation, ce soir, si vous levez le nez vers le ciel, vous verrez
une sardine aussi grosse que la Lune (vrai dessin de Ségolène Gérard).

Chaque mois, retrouvez une chro-
nique consacrée aux sciences, et ani-
mée par Michel Boër, directeur de
l’Observatoire de Haute-Provence et
chercheur au CNRS.
Découvrez une curiosité scientifique
ou technique, ou tout simplement
une réflexion de son auteur. Cette
chronique peut également traiter
d’un événement marquant, comme
un colloque ou une rencontre avec
une personnalité.

Pour en savoir plus :
Toutes les données présentées ici sont accessibles aisément dans Wikipédia :
http://fr.wikipedia.org; regardez la Lune, Mars, 1 euro et sardine !
Un peu d’éphémérides : Mars est visible en fin de nuit, comme un petit point rouge,
dans la constellation des Gémeaux. Jupiter est visible une bonne partie de la nuit
dans la constellation du Bélier. Saturne est visible en début de nuit dans la constel-
lation de la Vierge.
La saison d’été continue à l’OHP avec pour thème la chimie et la forêt. Ces événe-
ments se déroulent à la fois sur le site de l’OHP à Saint Michel l’Observatoire et au
couvent de Cordeliers à Forcalquier. Le programme est disponible sur notre site web :
http://www.obs-hp.fr/.
Prochaine conférence : « L’eau, première molécule biologique», le 24 aout par
Joseph Zaccai, Directeur de Recherche au CNRS,  à l’OHP à 18h (entrée libre à partir
de 17h30).


